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    Résumé du tome précédent : 
L’antre des dragons
Pendant que Louison part avec Adjaf libérer sa mère des griffes de Draklhord, les révélations s’enchaînent pour Nino qui mène l’enquête dans Dragon Park.
Grâce à Oscar, il déchiffre la lettre laissée par son père et découvre le laboratoire caché de ce dernier. Il comprend alors que Lucas n’a pas été tué par un dragon mais trahi par Edmond Bonaparte. Le maître-dragonnaute qui travaille en réalité pour GOLIATH a enlevé Lucas afin qu’il leur livre le secret sur la création des Nemrogs.
Dans la base de Draklhord, Louison et Adjaf parviennent à libérer Anna Belrêve, mais déclenchent la fureur d’un gigantesque Volcaon noir qui se lance à leur poursuite. Impossible de le semer. Le dragon réussit à les suivre jusqu’à Dragon Park !
Tous les dragonnautes se mobilisent pour tenter de l’arrêter, mais la créature est trop puissante. Seul, Nino, grâce à son pouvoir télépathique, va réussir à l’arrêter en plongeant dans l’esprit du dragon géant dont il restera prisonnier…
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CHAPITRE 1
Lorsqu’un cri de dragon monta subitement dans les airs, Oscar Peticare blêmit et se demanda ce qu’il faisait là. L’inquiétant rugissement semblait avoir été poussé par la jungle elle-même, en guise d’avertissement.
Le jeune garçon fut saisi par une angoisse sourde et, pour se détendre, sortit un Créachoc de sa combinaison de dragonnaute en cuir. La sensation du chocolat fondant sur son palais lui redonna un peu de courage, et il se sentit enfin prêt à franchir l’imposante arche aux lettres d’or qui indiquait l’entrée de la Sylve d’Émeraude, une jungle luxuriante installée dans la partie nord-ouest de Dragon Park, très prisée par les visiteurs de l’île.
En cette heure matinale, ceux-ci étaient pourtant peu nombreux. Seule une brume épaisse tenait compagnie au groupe d’apprentis dragonnautes rassemblés ici sans trop savoir pourquoi.
Oscar jeta un coup d’œil anxieux à ses camarades. Ils étaient une douzaine et, comme lui, ils étaient vêtus de leur tenue de l’académie Saint-Hydre et tenaient leur casque sous le bras.
Tous avaient reçu une mystérieuse convocation signée du directeur du parc. Hercule Barnum, leur demandait d’être présents à sept heures, « pour rencontrer leur destin »…
Une formulation grandiloquente, somme toute habituelle chez Hercule, mais qui pour Oscar n’était pas très encourageante.
Son angoisse grandit encore quand un deuxième cri de dragon répondit au premier.
– Mais c’est quoi, tous ces bruits, à la fin ? demanda-t-il à Célia Poivrin, son amie, en affectant sans succès un ton détaché.
Mieux valait éviter de passer pour un poltron devant cette fille, si jolie dans sa combinaison argentée aux épaulettes et coudières noir de jais. Comme tous les jours, elle avait ramené ses cheveux en une tresse délicate qui formait une sorte de couronne sur sa tête. Presque le halo d’un ange. Bien sûr, tout cela, Oscar le gardait pour lui.
De toute façon, depuis l’accident de Nino Belrêve, il n’avait plus personne avec qui partager ses secrets.
– Relax, Scary. C’est sûrement des Gryphlions en train de jouer, s’amusa la jeune fille.
– Ou de se battre à mort, ajouta Harold Hofman, le plus grand du groupe (qui paraissait toujours vouloir obtenir le rôle de la brute). On est peut-être là pour les séparer.
Cet imbécile ne manquait jamais une occasion de rappeler à Oscar à quel point les dragons pouvaient être terribles, ce qui ne le faisait pas du tout rire.
– Génial, soupira ce dernier, tout en se convainquant intérieurement de ne pas prendre ses jambes à son cou. Sérieusement, quelqu’un a une idée de ce qu’on attend ?
– C’est pourtant clair, répondit Kimiko, la plus sérieuse du groupe d’apprentis dragonnautes. « Soyez présents à sept heures pour rencontrer votre destin. » Vous ne comprenez pas ? Il s’agit de l’épreuve ultime pour obtenir notre première Écaille ! J’en suis sûre !
Oscar soupira.
Il ne savait pas ce qui était le plus surprenant. Qu’il ait décidé de poursuivre sa scolarité à l’académie Saint-Hydre, la prestigieuse école de dresseurs de dragons, ou qu’il n’ait pas encore lamentablement échoué à ses premiers examens.
Parce qu’après tout il fallait bien admettre une chose : les dragons, ce n’était vraiment pas son truc…
Dire qu’il aurait pu faire une rentrée tranquille dans une école du continent, comme le lui avaient proposé ses parents, à sa grande surprise. Eux aussi avaient été choqués par ce qui était arrivé à Nino, son meilleur ami, et ils ne tenaient pas à ce qu’il arrive quelque chose à leur « petit réglisse ».
Et lui, comme un imbécile, il avait refusé, sans trop savoir pourquoi. Enfin, si… la raison se trouvait à côté de lui et avait l’art de se faire des tresses magnifiques.
Quand Nino était tombé dans le coma après avoir affronté le dragon géant, Célia était la seule à avoir su tirer Oscar de sa morosité. Elle était parvenue à lui redonner confiance et l’avait convaincu de rester à Saint-Hydre pour passer sa première Écaille. Pour Nino. Pour qu’il soit fier de lui à son réveil…
Naturellement, Oscar l’avait écoutée.
Un bruissement d’ailes le tira de sa rêverie.
Un Sylvérite majestueux au pelage gris venait d’apparaître au-dessus d’eux, battant l’air de ses longues ailes de chauve-souris. Quand il se posa dans la brume matinale qui s’évapora en volutes, Oscar reconnut Volfurie, monté par Adjaf Oldson, l’un des maîtres dragonnautes de l’île, en charge des cours de vol.
Vêtu de son uniforme noir, un immense collier à tête de mort autour du cou, Adjaf retira son casque orné de minuscules ailes et observa ses élèves avec de grands yeux impatients. Sans descendre de Volfurie, le plus vieux Sylvérite du parc, il s’approcha de ses élèves. Le maître dragonnaute aux favoris grisonnants avait perdu l’usage de ses jambes alors qu’il n’était encore que cascadeur pour le cinéma. Depuis, il ne se déplaçait jamais sans son dragon, qui était d’après lui bien plus pratique que son fauteuil roulant. « J’ai peut-être perdu mes jambes, mais avec Volfurie j’ai gagné des ailes », répétait-il à l’envi, ponctuant en général sa remarque d’un éclat de rire puissant. Il impressionnait toujours ses élèves par sa force de caractère.
– Bonjour à tous, annonça-t-il avec son lourd accent écossais. Je vois que tout le monde a reçu le message de notre cher directeur. Alors ? Êtes-vous prêts à affronter votre destin et… à obtenir votre première Écaille ?
– Qu’est-ce que j’avais dit ? demanda fièrement Kimiko en leur adressant un clin d’œil.
Tandis que les apprentis dragonnautes manifestaient leur enthousiasme et ne parvenaient pas à contenir leur excitation, Oscar demanda timidement :
– Excusez-moi, mais en quoi va consister cette épreuve ?
– Hé, hé ! s’exclama Adjaf. À votre avis ? Quel challenge peut conclure la première année d’un dragonnaute ?
– Une course ? proposa Brad Glyden.
– Une épreuve d’endurance ? poursuivit Chloé, sa sœur jumelle.
– Un combat ? s’exclama Harold, l’air réjoui par cette perspective.
Adjaf sourit en les écoutant. Puis il ajouta d’un ton solennel :
– Non. Il est temps de choisir votre dragon, et de le dompter…
Tous se regardèrent avec des yeux médusés.
– Mais, d’habitude, les dragonnautes ne choisissent leur monture qu’à la fin de la deuxième année, fit remarquer Célia.
– En effet, acquiesça Adjaf. Mais nous avons décidé de changer les règles. Les évènements de l’an dernier nous ont poussés à revoir notre… pédagogie.
Oscar pensa qu’avec le vol des œufs de Volcaons par Draklhord et ses sbires, la trahison d’Edmond Bonaparte, l’un des maîtres dragonnautes, et l’attaque par le Volcaon géant, leur première année avait été pour le moins mouvementée, mais il n’était pas sûr de comprendre le sens de cette nouvelle organisation.
– Plus tôt vous créerez un lien avec votre monture, mieux vous la contrôlerez. Et plus vous serez prêts en cas de nouvelle attaque. Vous allez voir, la Sylve d’Émeraude abrite les plus beaux spécimens de jeunes dragons : Gryphlions, Azuréens, Vouivrards ou Sylvérites. Je suis sûr que vous y rencontrerez le compagnon qui vous accompagnera pendant vos années à l’académie Saint-Hydre.
Harold Hofman leva la main. Avec son air sûr de lui et son visage carré, il paraissait avoir au moins deux ans de plus que tous ses camarades.
– Excusez-moi, monsieur Oldson, je me demandais… on peut tenter de domestiquer plusieurs dragons ?
Le maître dragonnaute eut un sourire amusé.
– Vous êtes libres d’approcher plusieurs espèces différentes, pour voir celle qui vous convient le mieux. Mais au final, un seul dragon deviendra votre monture. Et n’oubliez pas que ce sont ces créatures qui vous choisiront. À vous de vous montrer dignes d’elles. Vous aurez la journée pour découvrir les lieux et vous familiariser avec les dragons qui y vivent, en espérant que vous trouverez votre bonheur.
– Tout seuls ? hasarda Oscar. Vous… vous ne venez pas avec nous ?
– Non. C’est à vous de vous débrouiller, mais ne vous en faites pas, je reste à proximité. En cas de problème, n’hésitez pas à me contacter grâce au micro intégré à votre casque. Mais je suis certain que tout se passera bien. Maintenant, est-ce que vous êtes prêts ?
– Ouaiiis, lâchèrent les apprentis dragonnautes en chœur (à l’exception d’Oscar, qui se contenta de bouger les lèvres sans émettre le moindre son).
– Alors… bonne chance à tous !
Au signal d’Adjaf, ils franchirent l’arche dorée et se dispersèrent dans la Sylve. À en juger par l’expression sur leur visage, Hercule n’avait pas menti : ils paraissaient véritablement aller à la rencontre de leur destin…
Harold sprinta en criant :
– Prem’s ! À moi les Vouivrards !
T’inquiète, je te les laisse, pensa Oscar.
Il vit ses camarades partir les uns après les autres dans cette jungle intimidante. Ils passèrent d’abord devant les enclos à Sylvérites, semblables à des terrains de sport recouverts par des coupoles en verre. À l’intérieur, prospéraient de véritables écosystèmes. Mais au-delà, la Sylve s’épaississait en un labyrinthe touffu. Oscar aperçut la silhouette d’Harold, en tête, s’enfoncer dans cette végétation luxuriante, suivie de près par celles de Brad, Chloé et Kimiko. Juste devant lui, Célia trépignait d’impatience à cause de sa lenteur.
– Dépêche-toi, s’il te plaît, j’aimerais bien choisir un Sylvérite.
– J’arrive, j’arrive, ronchonna-t-il. Rien ne presse. Adjaf a bien dit qu’on avait la journée.
– Oui, mais il nous faudra quand même du temps pour les apprivoiser.
Oscar accéléra pour ne pas se laisser distancer par son amie. Il n’avait aucune envie de se retrouver seul dans cet enfer vert. Les ombres des arbres gigantesques bloquaient la lumière et conféraient au lieu un aspect sauvage. Une ambiance délibérément conçue par Hercule Barnum, afin d’y organiser des safaris pour touristes en quête de sensations fortes.
Car il ne fallait pas oublier qu’avant d’abriter une école de dragonnautes, Dragon Park était surtout un fabuleux parc d’attractions, érigé sur une île en forme de dragon. Ici, les visiteurs du monde entier venaient admirer des créatures fabuleuses.
Ces cybrides, ces chimères, conçues en combinant l’ADN de plusieurs espèces existantes, étaient connues dans le monde entier sous le nom de dragons.
– Quand Nino va apprendre qu’on a pu choisir nos montures, il ne va pas en revenir, fit Oscar pour se motiver. Lui qui faisait tellement le malin, sous prétexte qu’il avait réussi à apprivoiser Flaméon.
– D’ailleurs, tu es allé le voir récemment ? demanda Célia.
– Qui ? Nino ?
– Mais non. Je sais bien que tu lui rends visite presque tous les jours. Je parlais de Flaméon.
– Bien sûr, pas plus tard que la semaine dernière. Il a encore grandi. Tu sais qu’il mesure plus de deux mètres cinquante à présent ? Tu verrais ses pics… Presque aussi acérés que ceux de sa mère.
– Il crache du feu ?
– Non, toujours pas, mais crois-moi, ça ne va pas tarder… En tout cas, malgré sa taille j’avoue qu’il est toujours aussi mignon.
Flaméon vivait dans le Volcan de Cristal, une sorte de montagne transparente implantée au beau milieu du parc. Sa mère, Brazeera, et lui faisaient partie des derniers représentants de la race des Volcaons, depuis que les Nemrogs avaient décimé presque tous leurs semblables.
– Tu veux pas ralentir deux secondes ? demanda-t-il, essoufflé, à Célia qui courait plusieurs mètres devant lui. J’ai pas envie de me trouver nez à nez avec un Vouivrard.
Son gant draconique allumé, la jeune dragonnaute scannait les environs avec son radar, pour guetter la présence d’un dragon. Oscar scrutait également les lieux avec prudence. Derrière le moindre rideau de verdure pouvait se cacher une créature terrifiante. Depuis que son meilleur ami n’était plus à ses côtés, tous ses repères s’étaient envolés. En son absence, cette île incroyable lui paraissait plus étrangère que jamais. Et à vrai dire, presque hostile.
Il pensa qu’il n’avait pas tort lorsqu’il entendit son amie pousser une exclamation.
– Célia ?! Qu’est-ce qui se passe ?!
La jeune fille pointait du doigt la cime d’un arbre.
– Là-haut ! Il y a quelque chose !
À travers les feuillages d’un conifère, une ombre bougeait…
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